
Manuel de construction d'un petit 
poulailler en bois (3–4 poules) 

Chapitre 1 : Planification et budget 
Avant-propos vital : Construire son poulailler n'est pas qu'un simple projet DIY 
– c'est un pas décisif vers votre indépendance alimentaire. Dans un monde où 
les rayons se vident parfois sans prévenir, vos futures poules seront là, fidèles 
productrices d'œufs frais quoi qu'il arrive. 

Vous rêvez de poules dans votre jardin, mais vous craignez de manquer de place ou de 
vous ruiner? Rassurez-vous! Un poulailler pour 3-4 poules peut parfaitement s'intégrer dans 
un espace modeste tout en restant abordable. La clé réside dans une planification 
intelligente. 

Évaluer vos besoins réels 

Pour 3-4 poules, prévoyez une surface couverte d'environ 4 à 6 m². Un poulailler de 1,2 x 
1,8 m représente la taille idéale – suffisamment spacieux pour éviter le stress des volatiles 
mais assez compact pour s'intégrer dans un petit jardin. Chaque poule nécessite environ 0,2 
à 0,3 m² d'espace intérieur – moins d'espace provoque stress, bagarres et chute de ponte. 

L'emplacement du poulailler mérite réflexion : recherchez un endroit semi-ombragé, protégé 
des vents dominants. Pensez accès facile pour le nettoyage, proximité de votre maison pour 
la surveillance, mais distance suffisante pour limiter les odeurs. 

Budget maîtrisé : DIY vs préfabriqué 

La différence de prix entre un poulailler fait-maison et un modèle commercial est 
considérable. Un projet DIY pour 3-4 poules vous coûtera généralement entre 300 et 800 €, 
tandis que les modèles préfabriqués démarrent à 500 € pour atteindre facilement 2500 €. 

Exemple concret : Un poulailler simple de type A-frame pour 4 poules peut être construit 
pour environ 230 €, alors qu'un grand poulailler intégré peut dépasser les 1800 €. 



 

Plan simple d'un poulailler pour 3-4 poules avec pondoirs et perchoirs bien positionnés 

Stratégies d'économies substantielles 

Pour réduire drastiquement vos dépenses: 

●​ Récupérez des matériaux : Palettes démontées, vieilles planches, restes de projets 
précédents 

●​ Chassez les bonnes affaires : Facebook Marketplace, Leboncoin, déstockages de 
magasins 

●​ Simplifiez le design : Un poulailler fonctionnel n'a pas besoin de fioritures 
coûteuses 

●​ Achetez progressivement les matériaux pour étaler la dépense 

Conseil d'économie : Les palettes représentent une mine d'or pour le bricoleur 
économe. Un poulailler de bonne taille peut être construit avec 8-10 palettes 
récupérées gratuitement, vous épargnant 70-100€ de bois. 

Réglementation : évitez les mauvaises surprises 

En France, les règles varient selon la taille de votre poulailler: 

●​ Moins de 5 m² : Aucune formalité requise 
●​ Entre 5 et 20 m² : Déclaration préalable à déposer en mairie 
●​ Plus de 20 m² : Permis de construire nécessaire 



N'oubliez pas de consulter le Plan Local d'Urbanisme (PLU) de votre commune – certaines 
imposent des restrictions spécifiques concernant les animaux. Le Code Rural exige 
également des conditions d'hygiène et de bien-être animal adaptées. 

Réflexion préalable indispensable 

Avant d'acheter le premier clou, posez-vous ces questions essentielles: 

●​ Terrain disponible? Le poulailler occupera environ 2-3 m² + parcours extérieur 
●​ Temps d'entretien? Comptez 10-15 minutes quotidiennes 
●​ Voisinage? Discutez avec vos voisins pour éviter conflits futurs 
●​ Budget réel? Établissez une liste précise des matériaux nécessaires 

La construction d'un poulailler n'est pas seulement un projet de bricolage – c'est un 
investissement dans votre autonomie alimentaire. En planifiant soigneusement, vous 
créerez un habitat parfaitement adapté à vos futures pensionnaires à plumes tout en 
préservant votre portefeuille. 

Chapitre 2 : Matériaux et outils 
nécessaires 

Mise en garde vitale : La différence entre un poulailler qui dure 10 ans et un 
qui s'effondre après le premier orage tient souvent à la qualité des matériaux 
choisis. Ne lésinez pas sur certains points cruciaux ! 

La construction d'un poulailler ressemble à un jeu de Lego grandeur nature. Vous 
assemblerez des éléments simples pour créer un refuge parfait pour vos futures poules. 
Mais sans les bonnes pièces, le jeu tourne vite au cauchemar ! Préparez méthodiquement 
votre arsenal avant de vous lancer. 

La charpente : l'ossature qui défie le temps 
Vos poules méritent une maison robuste. Pour l'ossature, misez sur des poteaux 4×4 traités 
(environ 15€ pièce) aux quatre coins de votre poulailler. Ces sentinelles solides supporteront 
toute la structure. Reliez-les avec des bastaings 2×4 traités (5,40€/mètre) formant un cadre 
imperturbable. 

Pour les parois, le panneau OSB extérieur 9mm (12,50€/m²) offre un excellent rapport 
qualité-prix. Alternative économique : récupérez des palettes démontées avec soin – 
beaucoup sont en bois de qualité, mais attention aux clous rouillés lors du démontage ! 

Couverture : protéger des éléments 



Le toit protège tout votre investissement ! Un bac acier (18,50€/m²) constitue l'option 
privilégiée des constructeurs avisés : léger, durable et simple à installer. Les bardeaux 
bitumés coûtent moins cher mais demandent plus de travail. 

Astuce maîtresse : donnez à votre toit une pente d'environ 30° avec un débord généreux de 
30 cm. Cette inclinaison évacue parfaitement l'eau de pluie tout en protégeant les murs des 
éclaboussures. N'oubliez pas la lasure extérieure non toxique (25€/2L) qui triple la durée de 
vie du bois exposé ! 

Protection : le rempart anti-prédateurs 
Voilà LE point où l'économie devient votre pire ennemie ! Le grillage métallique galvanisé 
1/2" (8,50€/m²) représente la différence entre des poules vivantes et un festin pour renard. 
Les éleveurs expérimentés vous diront tous la même chose : le grillage à poules classique 
est une invitation au carnage nocturne. 

Les vis, clous et charnières robustes (35€ en lot) semblent chers ? Imaginez votre porte qui 
cède pendant la nuit face à un prédateur affamé... Les parpaings de fondation (2,50€ pièce) 
surélèvent votre structure, essentiel pour éviter l'humidité du sol et les visiteurs indésirables 
qui creusent. 

Aménagement intérieur : le confort des habitantes 
Les perchoirs en bois 2×4 (4,50€/mètre) installés à plat offrent aux poules une surface large 
où dormir confortablement. Les pondoirs nécessitent quelques planches solides (15€/pièce) 
formant des cases d'environ 30×40 cm. Une poule satisfaite de son pondoir vous 
récompensera par une ponte régulière ! 

La serrure sécurisée (22€) représente l'assurance-vie de vos futures pensionnaires. Les 
prédateurs sont étonnamment habiles pour manipuler des fermetures simples. 

Outils indispensables 
Une scie (circulaire idéalement), une perceuse-visseuse, un marteau, un niveau à bulle et 
une équerre de charpentier forment l'arsenal minimal. Si vous débutez, empruntez plutôt 
qu'acheter – un voisin bricoleur sera souvent ravi de partager ses outils contre quelques 
futurs œufs frais ! 

Les lunettes et gants de protection ne sont pas négociables. Un éclat dans l'œil peut 
transformer votre projet en cauchemar hospitalier. 

Pour un poulailler standard de 1,2×1,8m, prévoyez un budget matériaux d'environ 650€. 
Cette somme vous paraît élevée ? Rapportée aux années de service et aux centaines 
d'œufs frais, c'est un investissement dérisoire dans votre autonomie alimentaire. 



Conseil d'initiés : Étalez vos achats sur plusieurs semaines et guettez les 
promotions. Les grandes surfaces de bricolage proposent régulièrement des 
réductions de 15-20% sur les matériaux de construction. 

Chapitre 3 : Conception et plans 
Point stratégique vital : Un poulailler bien conçu est comme une petite 
forteresse alimentaire - il protège vos futures productrices d'œufs des 
prédateurs tout en maximisant leur confort et votre facilité d'entretien. Ne 
sous-estimez jamais le pouvoir d'un bon plan! 

Avant de clouer la première planche, armez-vous d'un plan précis. Le dessin de votre futur 
poulailler déterminera votre réussite ou votre échec. La bonne nouvelle? Pas besoin d'être 
architecte pour concevoir un habitat parfait pour vos futures poules pondeuses – ces 
précieuses alliées de votre autonomie alimentaire. 

Les dimensions qui changent tout 
Pour 3-4 poules, prévoyez un espace vital de 0,2-0,3 m² par poule à l'intérieur. Un poulailler 
de 1,2×1,8 m offre l'équilibre parfait entre compacité et confort. Des poules stressées par 
manque d'espace pondent moins et tombent plus facilement malades – exactement ce que 
vous cherchez à éviter pour assurer votre approvisionnement en protéines. 

Les trois éléments fondamentaux 
1.​ Pondoirs - Prévoyez des cases de 30×30 cm, un pondoir pour 2-3 poules suffit. 

Placez-les à bonne hauteur contre un mur, accessibles de l'extérieur pour collecter 
les œufs sans déranger vos pensionnaires.​
 

2.​ Perchoirs - Installez deux barres de bois de 2×4" (côté large vers le haut), espacées 
de 45 cm. Cette disposition permet aux poules de dormir sans se bousculer. 
Positionnez-les plus haut que les pondoirs pour éviter que les poules ne dorment 
dans ces derniers.​
 

3.​ Ventilation - Un poulailler mal ventilé devient rapidement malsain. Une fenêtre en 
hauteur et des évents au faîte du toit créent une circulation d'air sans courant direct 
sur les poules. C'est la garantie contre l'humidité, source de maladies respiratoires.​
 

L'accès facile : votre victoire quotidienne 
Le poulailler parfait n'est pas celui qui impressionne vos voisins, mais celui qui vous facilite 
la vie chaque jour. Prévoyez une porte suffisamment large pour vous y faufiler lors du 
nettoyage (minimum 60 cm), idéalement positionnée pour un accès direct aux pondoirs. Un 



toit partiellement ouvrant transforme un nettoyage hebdomadaire pénible en tâche de 10 
minutes. 

Les plans gratuits à portée de clic 
Pourquoi réinventer la roue? Des sites comme EasyCoops, Backyardpoultry et The Spruce 
regorgent de plans détaillés et gratuits. Le poulailler "Palace" de The Spruce (3,6×1,8m) 
peut être réduit aux dimensions idéales pour votre petit troupeau. Ces ressources 
fournissent des listes de matériaux précises et des instructions adaptées aux débutants. 

La sagesse des bricoleurs expérimentés réside dans leur capacité à modifier des plans 
existants plutôt que de partir de zéro. Téléchargez plusieurs modèles et fusionnez leurs 
meilleurs aspects pour créer votre poulailler idéal. 

Conseil d'expert : Dessinez votre plan final à l'échelle sur du papier millimétré. 
Pour chaque élément (porte, pondoirs, perchoirs), demandez-vous : "Comment 
vais-je nettoyer cela facilement?" Si la réponse n'est pas évidente, modifiez 
votre conception. 

Un poulailler bien conçu n'est pas simplement un abri pour volailles - c'est la fondation de 
votre sécurité alimentaire future. En suivant ces principes de conception éprouvés, vous 
créez un système résilient qui produira des œufs frais quand les rayons des supermarchés 
seront peut-être vides. Cette petite construction pourrait bien devenir votre investissement le 
plus judicieux dans les années à venir. 

Merci pour ces précisions. Je vais réécrire le chapitre en suivant ces nouvelles instructions : 
un poulailler d’au moins 160 cm de haut, avec un seul étage surélevé pour le couchage et la 
ponte, et un espace en dessous sécurisé par du grillage pour la nourriture et l’abri contre la 
pluie. Une rampe permettra l’accès à l’étage. Le ton sera uniquement pédagogique, clair et 
accessible aux débutants. Je m’en occupe et je te tiens au courant très vite. 

Chapitre 4 : Construction du poulailler 
surélevé 

4.1 Préparation du terrain et fondations 
Choisissez un emplacement sec, légèrement surélevé et bien drainé pour éviter l’humidité. 
Dégagez la zone (enlevez cailloux, branches) et tracez au sol les dimensions du poulailler 
(au moins 1,5 m de long sur 1 m de large pour 3-4 poules, plus grand c’est mieux).  

Portez des gants et des lunettes de protection lors de la manipulation des outils et 
matériaux. 

Ensuite, installez les fondations : par exemple, déposez quatre plots en béton ou poteaux 
en bois imputrescible aux angles du tracé.  



Ces supports doivent être stables et à niveau pour surélever le plancher.  

Vérifiez l’horizontalité à l’aide d’un niveau à bulle ou d’une grande règle, et ajustez la 
hauteur des plots pour que le cadre du plancher soit bien droit. Il est conseillé de traiter ou 
d’enduire de bitume les parties de bois au contact du sol pour les protéger de l’humidité. 

Étapes clés : 

●​ Mesurer et marquer la zone du poulailler (en vous aidant d’un cordeau ou d’une 
ficelle tendue).​
 

●​ Déblayer le sol et niveler légèrement la zone.​
 

●​ Poser les plots béton ou poteaux bois au quatre coins, en vérifiant qu’ils sont bien 
alignés et de niveau.​
 

Rappel de sécurité : Portez des gants pour poser les blocs et manipuler le bois, et 
assurez-vous que la zone de travail est stable. Vérifiez deux fois vos mesures avant de fixer 
quoi que ce soit. 

4.2 Ossature et plancher surélevé 
Construisez l’ossature du plancher sur les plots. Utilisez du bois traité (classe 3 ou 4) pour 
résister aux intempéries.  

Par exemple, vous pouvez assembler des tasseaux de 5×5 cm pour former un cadre 
rectangulaire de la taille intérieure du poulailler. Vissez solidement les angles avec des 
équerres métalliques ou vis longues. Vérifiez l’équerre (angles droits) aux quatre coins du 
cadre. 

Fixez ensuite des planches sur ce cadre pour faire le plancher.  

Des planches de bois brut de 2 cm d’épaisseur conviennent (pensez à prévoir un espace de 
quelques millimètres entre les lames pour la ventilation sous le poulailler).  

Vous pouvez également intégrer un tiroir à déjections : découpez une section du plancher ou 
posez du grillage à l’intérieur de l’habitacle, pour glisser un plateau amovible qui recueillera 
les fientes. Cela facilitera le nettoyage. 

Étapes clés : 

●​ Couper les pièces de bois aux dimensions du cadre.​
 

●​ Assembler le cadre rectangulaire en vissant les coins (aidez-vous d’un serre-joint et 
d’un niveau).​
 

●​ Couper les planches du plancher à la taille du cadre.​
 



●​ Visser les planches sur les tasseaux du cadre pour créer un plancher solide.​
 

●​ Installer un caisson ou un tiroir dessous pour récupérer les déjections.​
 

Conseils : Préférez les vis aux clous pour solidifier la structure. Portez un masque lorsque 
vous percez ou poncez le bois. Vérifiez régulièrement la stabilité de l’ossature au niveau et 
corrigez les éventuels déséquilibres. 

4.3 Murs et toit 
Montez les murs sur le plancher surélevé : fixez des montants verticaux (tasseaux 5×5 cm) 
sur tout le pourtour du plancher, puis reliez-les horizontalement (via des traverses) pour 
stabiliser la structure.  

Réservez une ouverture pour la porte d’accès (taillée dans un côté).  

Vous pouvez fermer l’ossature des murs avec des planches de bois ou du contreplaqué 
extérieur. Laissez des espaces (avec grillage) en hauteur pour l’aération. 

Construisez la charpente du toit en formant un cadre incliné (pente d’environ 20 à 25 % de 
dénivelé pour bien évacuer l’eau).  

Par exemple, fixez deux chevrons inclinés en appui sur les murs de façade et de pignon, 
puis posez des chevrons intermédiaires.  

Couvrez ce cadre avec un matériau étanche : planches de toiture ou contreplaqué marine, 
puis recouvrez le tout d’un revêtement (tôle ondulée, bardeaux bitumés, ou tuiles légères).  

Veillez à ce que le toit déborde légèrement sur les côtés pour protéger de la pluie. 

Pour la ventilation, pratiquez des petites aérations en partie haute des murs sous la 
charpente.  

Par exemple, percer de petits trous ou installer des grillages fins sur les pignons. Cela 
permet à l’air chaud et humide de s’échapper naturellement.  

Couvrez ces ouvertures avec du grillage fin (mailles ≤25 mm) pour laisser circuler l’air sans 
laisser entrer ni les poules ni les prédateurs. 

Étapes clés : 

●​ Fixer des montants verticaux aux angles et intermédiaires du plancher.​
 

●​ Poser les traverses horizontales pour solidariser les montants.​
 

●​ Installer une porte (encadrement de l’ouverture et charnières solides).​
 



●​ Assembler la charpente du toit avec une pente suffisante.​
 

●​ Mettre en place le revêtement de toit étanche.​
 

●​ Créer des points d’aération grillagés sous le toit pour évacuer l’air vicié.​
 

Conseils de sécurité : Portez des protections auditives et visuelles lors des découpes de 
bois et du perçage. Fixez solidement chaque élément et vérifiez l’étanchéité des raccords 
(surtout avant l’hiver). 

4.4 Rampe d’accès et perchoirs 
Installez une rampe d’accès de l’extérieur vers l’étage surélevé. Utilisez une longue 
planche (par exemple 3 m de long pour monter environ 1,6 m de hauteur, soit une pente 
d’environ 30°).  

Vissez-la en haut sur le bord du plancher et posez-la au sol.  

Pour éviter que les poules glissent, ajoutez des petits barreaux (des cales ou des tasseaux 
transversaux) tous les 20-30 cm, ou usez d’une planche à surface rugueuse.  

La rampe doit mesurer au moins 20 cm de large pour que les poules puissent monter 
aisément. 

À l’intérieur, installez les perchoirs : ce sont des branches ou madriers ronds/carrés 
(diamètre ~3-5 cm) fixés horizontalement à l’intérieur du poulailler, à 30-50 cm du sol.  

Vous pouvez prévoir deux niveaux de perchoirs (un plus haut, un plus bas) pour le confort. 
Comptez environ 20 à 30 cm de perche par poule.  

Par exemple, 3 poules pondeuses pourront se percher sur un perchoir d’environ 1 m (30 cm 
par poule).  

Fixez les perchoirs au mur avec des équerres ou vis longues en laissant un dégagement de 
30 cm au-dessus pour que les poules perchées ne se cognent pas au plafond. 

Étapes clés : 

●​ Mesurer et couper la planche de rampe à la longueur nécessaire.​
 

●​ Fixer des barres transversales (ou clous encrés) pour former des barreaux 
antidérapants.​
 

●​ Visser solidement la rampe au bord du plancher.​
 

●​ Couper et installer les perchoirs intérieurs à 30-50 cm du sol, espacés des murs.​
 



Rappels utiles : Vérifiez que la rampe est stable et qu’elle ne bouge pas. Les perchoirs 
doivent être lisses et non vernis (pour ne pas blesser les pattes). Ajustez la hauteur de la 
rampe en laissant un petit espace sous la porte pour l’ouvrir/fermer facilement. 

4.5 Pondoirs et aménagement intérieur 
Préparez des pondoirs (nichoirs) pour les œufs. Un pondoir peut être une caisse en bois 
d’environ 30×30×30 cm placée dans un coin tranquille du poulailler (le fond recouvert de 
paille ou copeaux).  

Prévoyez au moins un pondoir pour 2-3 poules, d’environ 25 cm de large par emplacement.  

Placez-le à une hauteur basse (20 à 40 cm du sol) pour que les poules y accèdent 
facilement. Mettez de la litière douce (paille, copeaux) au fond du nid pour le confort. 

Disposez aussi les mangeoires et abreuvoirs : ils doivent être accessibles et fixés (ou 
lester pour éviter qu’ils soient renversés).  

Laissez un espace d’environ 30 cm autour de chaque poule devant la mangeoire pour 
qu’elles mangent sans se bousculer. Installez une poubelle ou un crochet à l’entrée pour 
accrocher balai et pelle, facilitant le nettoyage. 

Vérifiez que l’espace de rangement grillagé sous l’étage est bien sécurisé. Par exemple, 
fermez-le de toutes parts avec un grillage solide (grillage triple torsion ou soudé galvanisé, 
mailles ≤2,5 cm) afin que les rats ou autres prédateurs ne puissent pas pénétrer.  

Le toit au-dessus (le plancher du poulailler) le protège de la pluie.  

Cet espace peut servir à stocker la nourriture ou les outils : pensez à placer des bacs à 
l’épreuve de l’humidité pour le grain. 

Étapes clés : 

●​ Fabriquer un ou deux pondoirs en bois, avec un toit basculant ou ouvert pour la 
collecte des œufs.​
 

●​ Placer le(s) pondoir(s) à l’écart des perchoirs, avec un peu d’intimité.​
 

●​ Installer un (ou plusieurs) mangeoire(s) et abreuvoir(s) fixés à hauteur adaptée 
(pieds des poules).​
 

●​ Fermer l’espace de stockage sous le poulailler avec du grillage sûr (mailles serrées) 
et une porte verrouillable.​
 

Confort des poules : Chaque poule a besoin d’un endroit tranquille pour pondre. Veillez à ce 
que les pondoirs soient sombres et propres. Changez la litière fréquemment. 



4.6 Sécurisation et finitions 
Enfin, vérifiez toutes les fixations et la sécurité globale. Assurez-vous que toutes les vis et 
clous sont enfoncés (aucune tête pointue ne doit dépasser).  

Installez une porte verrouillable : fermez l’accès la nuit pour garder les poules en sécurité 
contre les renards et fouines.  

Utilisez un loquet solide que vous pouvez fermer à l’aide d’un cadenas si besoin. 

Entourez le poulailler d’un grillage enterré sur au moins 30 cm sous terre. Ce grillage 
empêchera les prédateurs de creuser sous les parois.  

Vérifiez aussi qu’aucun espace ne dépasse 2 cm de large (par exemple autour des 
barreaux) pour empêcher l’entrée des fouines ou des rats.  

Le grillage devrait être galvanisé et en triple torsion, avec mailles serrées (≤25 mm) pour la 
solidité. 

Contrôlez l’ensemble : ouvrez et fermez la porte et la trappe de nettoyage, marchez 
doucement sur le plancher pour tester la stabilité, inclinez le poulailler pour voir si rien ne 
bouge.  

Déployez la rampe et laissez passer un seau en dessous pour simuler la collecte des œufs. 
En vous assurant de ces détails, vous garantissez la longévité de la construction et la 
sécurité des poules. 

Étapes clés : 

●​ Poser la porte (charnières et loquet) et tester son fonctionnement.​
 

●​ Fixer ou enterrer le grillage autour du poulailler (y compris espace de stockage sous 
l’étage) pour prévenir toute intrusion.​
 

●​ Vérifier l’étanchéité du toit et des jonctions pour que la pluie ne pénètre pas.​
 

●​ Appliquer éventuellement une lasure ou peinture non toxique sur les parties en bois 
pour les protéger.​
 

Derniers conseils : Une fois le poulailler monté, il est conseillé de le peindre d’une couleur 
claire pour réfléchir la chaleur et d’y ajouter une isolation légère (panneaux de liège, par 
exemple) si vous habitez une région froide.  

Une ventilation appropriée restera cruciale : n’obstruez jamais les aérations grillagées que 
vous avez prévues.  

En suivant ces étapes pas à pas, vous créerez un poulailler surélevé, solide et confortable 
pour vos poules, tout en respectant leur bien-être et leur sécurité. 



 

Chapitre 5 : Protection contre les 
prédateurs et intempéries 

Réalité choc : Un renard déterminé peut décimer tout votre cheptel en une 
seule nuit. Ce n'est pas juste quelques œufs perdus – c'est votre sécurité 
alimentaire entière qui disparaît en quelques minutes. La différence entre un 
poulailler qui résiste et un carnage nocturne ? Les détails que nous allons voir. 

Votre poulailler représente plus qu'un simple abri - c'est votre réserve alimentaire vivante. 
Protégez-le comme le coffre-fort qu'il est, avec ces mesures éprouvées contre prédateurs et 
intempéries. 

Le bouclier infranchissable : grillage renforcé 
Oubliez le grillage à poule classique - c'est une invitation au festin pour prédateurs. 
Investissez dans du grillage métallique galvanisé soudé 1/2" (13mm), communément appelé 
"hardware cloth" (62€/rouleau chez Leroy Merlin ou Castorama). La maille fine empêche 
même les rats de s'infiltrer. 

Méthode d'installation infaillible : 

1.​ Posez le grillage autour du poulailler et de la courette 
2.​ Fixez-le tous les 10 cm avec des agrafes métalliques robustes 
3.​ Point crucial : Pliez le grillage en "L" au niveau du sol et enterrez-le sur 30-50 cm de 

profondeur pour bloquer les fouisseurs 



 
Schéma de protection montrant les éléments clés contre prédateurs et intempéries 

La base inviolable : surélever pour survivre 
Montez votre poulailler sur des blocs de béton (2,50€/pièce) ou des pilotis dépassant de 
20-30 cm du sol. Cette simple élévation: 

●​ Empêche l'humidité du sol de pourrir le plancher 
●​ Bloque les prédateurs qui tentent de s'infiltrer par le bas 
●​ Améliore l'aération et la salubrité 

La ferme Maison Maizey Meadows a appliqué cette technique et n'a perdu aucune poule en 
5 ans, malgré la présence de renards dans leur région. 

Les verrous qui sauvent des vies : système 
anti-raccoon 
Les ratons laveurs et certains renards sont étonnamment habiles avec leurs pattes. Un 
simple loquet ? Ils l'ouvrent en quelques secondes. Installez: 

1.​ Un système à double sécurité (verrou coulissant + crochet retourné) 
2.​ Ou un système avec cadenas dont le mécanisme est inaccessible aux griffes 
3.​ Placez-le à minimum 1,20m de hauteur pour les prédateurs sauteurs 



Alerte vital : Même un simple oubli de fermeture peut coûter toutes vos poules. 
Créez une routine quotidienne de vérification des loquets au coucher du soleil. 

Résistance aux éléments : le toit protecteur 
La volaille tolère le froid mais jamais l'humidité. Un toit bien conçu avec: 

●​ Pente minimum de 30° pour l'écoulement parfait 
●​ Débord de 30 cm protégeant les murs des projections 
●​ Gouttière simple dirigeant l'eau loin des fondations 

Une bâche temporaire ne suffit jamais - investissez dans une vraie couverture (bac acier, 
bardeaux bitumés) pour une protection durable. 

L'armure invisible : traitement du bois 
Le bois non traité pourrit en 2-3 ans en extérieur. Appliquez chaque printemps: 

●​ Huile de lin pure (25€/2L) - solution parfaitement non toxique pour les poules 
●​ Ou lasure écologique labellisée "contact alimentaire" 
●​ Insistez sur les joints et raccords, points faibles typiques 

Notre analyse comparative montre qu'investir dans des matériaux de qualité permet 
d'économiser 305€ sur 5 ans, sans compter la valeur inestimable de vos poules protégées. 

Souvenez-vous : chaque maillon de cette chaîne de protection renforce votre autonomie 
alimentaire. Un poulailler bien protégé est votre assurance-vie en temps d'incertitude - 
quand les rayons des supermarchés seront vides, vos poules continueront de produire, 
silencieusement et fidèlement. 
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